
Je suis directrice / directeur  
pénitentiaire d’insertion et de 

probation !

8h30... Je prends mon service, je salue mon équipe, mon équipe me salue, nous nous 
saluons, il y a un problème sur le planning de la semaine... responsable de 
l'organisation et du fonctionnement de services aux moyens carencés... je fais un 
point avec l'équipe et nous réajustons... je prends la direction de mon bureau... 
j'allume mon ordinateur.. il rame... je l'éteins, je le rallume... il rame... 

  …8h53 je prends connaissance des 20 rapports rédigés par les CPIP la 
veille... garant de la bonne exécution des décisions de justice, je lis, je 
valide...je lis... je valide... je lis... j'appelle le CPIP pour un échange sur la 
situation de la personne condamnée, nous échangeons.... nous décidons que je 
recevrai la personne pour un entretien de rappel du cadre et des enjeux de la 
peine... je valide... je lis... je ferme....entre temps... 20 nouveaux rapports sont 
arrivés... je referme... 

9h56... je suis en retard, je file jusqu'au siège du SPIP départemental, réunion 
d'encadrement... co-responsable de l'élaboration, de la mise en œuvre et de 
l'évaluation des politiques publiques de prévention de la récidive, je note, je 
propose, nous échangeons, je note, nous concluons.. je retourne au service...  

  12h30... Je déjeune avec le Président d'une association d'insertion... 
premier interlocuteur dans le développement et l'animation du réseau partenarial, 
nous échangeons sur un nouveau projet... problème... il n'a pas reçu la subvention 
pénitentiaire sur les projets déjà en cours... je m'excuse... il n'a pas reçu la 
subvention... je m'excuse.... il souhaiterait savoir quand il percevra la 
subvention... je m'excuse... je n'ai plus de budget... je le salue.. il me salue... 
je retourne au SPIP...  

 … 13h32 J'arrive au service, la secrétaire me remet une pile de dossiers à 
affecter dont elle vient de faire la prise en charge sur APPI... je la pose sur mon 
bureau, je m'en occuperai en fin de journée... 

… 13h36 Interlocuteur du préfet en tant que responsable d'un service de l'Etat et 
dans le cadre de la politique de la ville et des CLSPD, je l'appelle pour échanger 
des éléments sur la préparation de la réunion prévue en fin de semaine.. la 
politique de lutte contre la radicalisation violente... je dois faire une synthèse 
sur les projets en cours dans mon service, milieu ouvert et établissement.... 

 … 13h54 J'appelle le chef d'établissement de la maison d'arrêt, des programmes 
de prévention de la récidive et des programmes d'insertion sont mis en difficulté, 
les personnes détenues n'arrivent pas jusqu'aux salles d'activité... ou des groupes 
de parole mis en oeuvre sur des budgets PLAT le sont en dehors de la compétence du 
SPIP ; sans saisine des professionnels concernés, les CPIP, sans évaluation 
préalables des publics quant aux objectifs des activités en question,  les 
orientations sont inefficientes et les modalités d'intervention retenues sont 
contre-productives... nous discutons, nous nous coordonnons... 

… 14h10 Un agent de mon service a déposé une demande de formation continue que je 
dois valider. Tout colle : formation pertinente, motivation de l'agent, intérêt 
partagé par le service et l'agent... Je ne valide pas, je n'ai plus de budget pour 
financer le déplacement...  



… 15h15 Je file en salle de réunion, je préside une commission pluridisciplinaire 
interne : les CPIP présentent l'évaluation des situations et les grandes lignes du 
projet d'exécution de la peine qu'ils entendent décliner avec la personne placée sous 
main de justice... j'écoute, je lis, je questionne, le CPIP parle, j'écoute, je 
questionne, le psychologue parle, j'écoute.. je questionne... l'assistant de service 
social parle, j'écoute, je questionne, le surveillant SPIP parle, j'écoute, je 
questionne... nous échangeons, synthèse, nous validons les orientations qui engageront 
le service, nous ferons, sauf incident, un nouveau point sur ces dossiers dans 
quelques mois ... 

 … 17h00 J'ouvre mon ordinateur, il rame, je l'éteins, je le rallume, il rame... 
toujours 50 courriers électroniques en stock, je tire au sort, je clique.. la DISP me 
demande de répondre à une enquête de la sous-direction métier... j'éteins... je 
rallume, je coche, j'écris, je renvoie.... 

… 17h15 Réponse du Juge de l'Application des Peines sur l'un des rapports transmis : 
en désaccord avec les modalités de prise en charge décidées par le service.... je me 
lève...je regarde la « pancarte » sur ma porte...je lis « Directeur »...je me rassois, 
j'appelle le Juge, je tente de le convaincre, il n'est pas d'accord, nous ne sommes 
pas d'accord... j'appelle le DFSPIP, il appelle la DISP, la DISP lui dit de discuter, 
le DFSPIP dit que nous avons déjà discuté... le DFSPIP me dit que la DISP a dit de 
discuter, je lui dit que j'ai déjà tenté de discuter. Il le sait...  

 … 17h45... je prends la pile de dossiers qui seront examinés demain à la maison 
d'arrêt, dans le cadre d'un débat contradictoire pour aménagement de peines... 
j'appelle le greffe de la maison d'arrêt pour qu'il m'envoie les avis de détention car 
je ne les ai pas reçus, je lis, je rédige l'avis de synthèse de l'administration 
pénitentiaire... je lis, je rédige, je lis , j'appelle le chef d'établissement car 
nous avons des avis contradictoires, nous discutons, nous ne parvenons pas à un avis 
commun, la synthèse sera mitigée   ... je rédige...  

… 18h55 J'ouvre le logiciel Origine, il rame, je l'éteins, il rame, je prends 
connaissance des demandes de congés et de régularisation formulés par les personnels 
quant à leur organisation du temps de travail... CPIP en déplacement, permanences 
délocalisées, visites à domicile, réunion extérieurs... je clique, je valide, je 
clique, j'ai validé....  

 … 19h27... je regarde ma boîte mail, je tourne la tête, je la regarde, elle me 
regarde, je clique...le DFSPIP me transmet une invitation pour une réunion demain à 
laquelle il ne pourra pas représenter le service et me demande de le remplacer... la 
DISP me demande des statistiques... évoque une autre demande formulée dans le cadre 
d'une enquête de la cour des comptes... j'ai mal à la tête...   je clique, je 
referme... je regarderai ça à la maison ce week end...  

… 19h41 Le téléphone sonne, je le regarde, il me regarde... je décroche, le 
responsable d'une structure de placement à l'extérieur... une personne en placement à 
l'extérieur n'est pas rentrée... je le remercie de m'avoir prévenu et lui demande de 
me transmettre un écrit, j'appelle le parquet... il me demande des informations... 
c'est dans le rapport... il n'a pas le temps et ne sait pas où le rapport se trouve.. 
je souffle, je pars chercher le dossier, je regarde, je réponds... le procureur me 
remercie, je lui réponds « de rien », il me remercie... si ça tourne mal, nul doute 
qu'il reviendra vers moi... j'informe le chef d'établissement de cet échange, il fera 
la déclaration d'évasion, je fais le rapport d'incident à destination de la DISP..   
le CPIP référent est toujours dans son bureau... je l’informe... 

... 19h46 Je prends la pile de dossiers à affecter, un vrai casse-tête entre les 
charges de travail à respecter, l'évaluation des situations pour répartir les 
situations plus compliquées entre les CPIP, les emplois de CPIP vacants, les temps 
partiels, … permettre de bonnes conditions de prise en charge pour les publics et de 
bonnes conditions de travail à mon service ne sera pas possible, … je suis 
interrompu... je viendrai plus tôt demain pour affecter les dossiers... 



 … 19h49, il faudrait que je mette en forme la contribution élaborée par le 
groupe de travail que nous avons construit dans mon service, sur la dernière version 
du référentiel des pratiques opérationnelles en SPIP.... des mois de travail au 
cours desquels les personnels, pourtant débordés, se sont impliqués entre deux 
demandes institutionnelles d'expérimentation...  je rédige la première partie... je 
fatigue... je finirai ce week end...  

… 20h38 Je rentre chez moi, je pose mon téléphone, il sonne, je le reprends, il 
sonne... la société de sécurité m'appelle, alarme déclenchée au service... je prends 
mes clefs, ma voiture... je retourne au service... une fenêtre pas fermée...  Je 
sais que mon statut et l'organisation de mon temps de travail ne me reconnaissent 
pas d'astreinte et d'indemnisation en conséquence... mais c'est mon service... 

J'ai le même niveau de recrutement et de compétences initiales que les autres corps 
de direction du Ministère de la Justice, j'ai les mêmes responsabilité, je dirige 
des services pluridisciplinaires carencés en moyens humains et matériels, je suis 
confronté à une « surpopulation pénale » tant en milieu ouvert qu'en milieu 
fermé... et j'ai pourtant un régime indiciaire défavorable, je suis oublié lorsque 
les régimes indemnitaires évoluent au sein de mon administration, mes perspectives 
de carrière sont bouchées...
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